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Février 2016 

 

Grève Rivesaltes et Cabestany 

La grève est un droit, mais pour La Poste 

des P.O., tout est bon pour la casser ! 

Si la distribution courrier est un devoir, elle ne doit pas se faire dans n’importe 
quelles conditions. 
C’est ainsi que les facteurs de Rivesaltes, Espira, Claira et Cabestany sont en lutte depuis plus de 80 jours. 
Ils revendiquent des emplois pour améliorer leurs conditions de travail, mais aussi parce qu’ils sont 
bien conscients de leur devoir , celui de rendre un meilleur service  aux usagers partout sur le 
territoire. 
 
La Poste rejette la responsabilité de l’échec des négociations et de l’enlisement du conflit sur les 
organisations syndicales SUD et CGT. Mais pour négocier, il faut être deux.   
Malgré la demande de SUD et CGT d’être reçus tous les jours en négociations, La Poste se limite à les 
inviter une seule fois par semaine  ! Est-ce bien sérieux  après plus de deux mois de grève ? Quant à 
la teneur de ces «négociations», on a vite fait le tour. En réponse à l’emploi, il est répondu : «rééquilibrage 
des tournées, apprendre à mieux travailler, fusion, renfort jusqu’à la mise en place de la nouvelle 
organisation… ». A la demande de transformer des contrats précaires tels que CIE en CDI, en réponse 
rien, autant dire NON ! 
 
Et ce ne sont pas que 98 % de postiers qui travaillent  au quotidien dans des conditions aux limites 
du supportable et qui créent les richesses, mais bien 100 % d’entre eux . Car sans eux, La Poste et ses 
dirigeants ne sont rien, et ça il ne faut jamais l’oublier !  
Et sous-entendre que seuls les postiers non-grévist es sont honorables et louables est insultant 
pour ceux qui luttent et revendiquent . Ces sous-entendus n’ont qu’un seul et unique but : tuer dans 
l’œuf tout esprit revendicatif et de rébellion tout en divisant le personnel ! 
 
Merci aux postières et postiers qui travaillent dur pour des salaires de misère, sans la moindre 
reconnaissance (bien au contraire…), 
Merci aux postières et postiers qui accomplissent leurs missions dans des conditions précaires au péril 
de leur santé et au détriment de leur vie privé, 
Merci pour toutes celles et ceux qui ont lutté, qui luttent et qui lutteront pour construire un monde 
meilleur et plus juste. 
 

La Poste n’a besoin de personne pour ternir son ima ge, elle s’en 
charge très bien elle-même ! 
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Tout le monde dans les PO est concerné. Certains comme à Cabestany ou Rivesaltes ont déjà réagi 
car elles et ils ne veulent plus se laisser tondre la laine sur le dos sans réagir. 
Plutôt que de tomber dans la division  orchestrée par notre direction relevons la tête et faisons valoir 
notre dignité pour dénoncer et dire : 
 

- STOP aux  restructurations permanentes tous les deu x ans  
- STOP aux suppressions d’emplois  
- STOP à la sécabilité permanente 
- STOP aux dépassements d’horaires 
- STOP à la souffrance au travail 

 

Car nous ne voulons plus perdre notre vie à la gagn er ! 
 

Nous sommes tous concernés par la lutte emblématiqu e des collègues de 
Rivesaltes et de Cabestany, car c’est AUSSI LA NOTR E ! Il devient donc 
urgent de s’inscrire dans cette bataille juste et l égitime pour l’emploi, les 
conditions de travail et la dignité au travail.  
 

Dernière minute : la direction de la Poste qui veut étouffer dans 

l’œuf toute forme de contestation a décidé de mettre les paies A 

ZERO pour le mois de février 2016 aux grévistes de Rivesaltes et 

Cabestany. 

Même si dans l’absolu ces dispositions sont légales et 

règlementaires ; il n’en demeure pas moins que sur le département 

(voir le conflit de Thuir de 2015) la direction de la Poste 

préservait jusqu’à présent son image sociale en maintenant une 

fraction incessible sur les paies des grévistes pour éviter de les 

affamer davantage. Le fait de s’affranchir de cet usage démontre le 

peu de considération de la direction envers son personnel et 

l’absence totale de dialogue social sur le volet de l’emploi. 

Effectivement en poussant les grévistes dans leurs derniers 

retranchements (pas de salaire pour vivre), en brandissant les 

menaces et les intimidations, La Poste espérer désamorcer la 

grève et faire en sorte que les légitimes revendications des 

grévistes sur l’emploi  soient occultées. 

N’en déplaise à la direction ; ce coup scélérat porté aux grévistes 

ne fait que renforcer leur détermination dans leur combat pour 

l’intérêt général. 
 

Ensemble nous pouvons faire cesser  

Cette exploitation de l’homme par l’homme ! 

Solidarité financière : envoyer un chèque à l’ordre de Sud Poste 66 ou de la CGT FAPT 66 (avec la mention « Solidarité 
Rivesaltes » ou « Solidarité Cabestany » au dos) au 2 boulevard Poincaré 66100 Perpignan.   


